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Le Royaume d’Arabie saoudite occupe 80% de la péninsule

2 149 690 Km2

34,5 M hab. dont 
30% d’étrangers 
(54% des actifs)

Densité 16

Capitale Riyad 7,4

Djeddah    4,7

La Mecque 2,1

Médine     1,5

Taux d’urbanisation 
85%

Vaste région 
désertique

(excepté l’Asir)



Des paysages désertiques et montagneux

oasis



Un souci de modernité

Projet 
Neom

Projet 
d’une 
tour 
d’1km

La Mecque à Médine via Djeddah



Le prince héritier d’Arabie saoudite Mohammed ben Salmane  dit MBS né le 31 août 1985

* Conseiller spécial 
de son père (Gveur
de Riyad)           
Déc. 2009 à 24 ans

*Ministre de la 
défense 

*Président du 
Conseil 
Economique et du 
développement
(dont Aramco)
(janv. 2015)

*Prince héritier
(juin 2017

*Premier ministre
27 sept.22



Plan de l’intervention

I- Un Etat récent à la recherche d’un nouveau modèle

II- Les ambitions du 
prince-héritier MBS

III- Réorientations de la politique extérieure



I- Un Etat récent à la recherche 
d’un nouveau modèle

Le Royaume d’Arabie saoudite  a été fondé par Ibn Saoud en 1932



1- Est-ce la fin d’une alliance originale entre la dynastie des 
Saoud et l’islam wahhabite ?

*  Le pacte de Nadj 1744

Mohammed ben Abdel Wahhab

• Issu d’une vieille famille de 
religieux du Nadj 

-> Abdelwahhab convainquit Ibn 
Saoud que les habitants du Nedj
ne pratiquaient pas le  véritable
islam!

(comparaison avec la situation de 
Jâhilîya du temps du prophète)

Mohammed ibn Saoud, émir de 
l’oasis de Dariyah

(seigneur relativement mineur, en dehors 
des grandes confédérations tribales)

-> Par ce pacte oral, 

chacun protège l’autre



** Une dynastie : les Saoud
Les deux premiers royaumes 

saoudiens ont échoué

1- 1744-1818

2- 1824-1891
…………………………………………………

……
Abdul Aziz fit la conquête de son 

royaume de 1900 à 1932

Abdul Aziz Ibn Saoud
1881-1953 , fondateur du 

Royaume en 1932

La 
chahada

Le drapeau du Royaume

La Chahada 
(profession de foi)

Je témoigne qu’il 

n’y a de Dieu que 

Dieu 

et que 

Mohammed est 

son messager



A partir du berceau des Saoud

( le Nedj : plateau d’altitude 
occupé par des bédouins 
nomades et quelques oasis)
Territoire jamais colonisé

Ibn Saoud unifie le pays de 
1900 à 1932

Avec la conquête du Hedjaz
(1925)
L’Arabie des steppes intérieures 
prend possessions des villes 
saintes de Médine et                  
de la Mecque



6 rois ont 
succédé à ibn 
Saoud

- Saoud 53-64

- Fayçal 64-75

- Khaled 75-82

- Fahd 82-2005

- Abdallah 05-15

- Salmane 15….

Transmission entre 
frères : succession 
adelphique

Le choix de MBS 
comme prince 
héritier, est une 
nouveauté

*

* * * * * *
1

2



Le roi Salmane et ses princes héritiers

Salmane, 
né en 35, 
fils d’Ibn 
Saoud, roi 
depuis le 
23 janv. 
2015

Le 1er prince 
héritier,(Frère) 
Moukrine : 35e 
fils de la 24e 
épouse 
(Yéménite) d’Ibn 
Saoud               
23 janv.- 30 avril

3e et actuel, le fils du roi,    
Mohammed ben Salmane [MBS]

Le 2e, Mohammed ben Nayef

Avril 2015-juin 2017

Neveu 
du roi

Fils 
préféré 
du roi



La famille royale saoudienne

Environ 200 princes, 25 000 membres



***  Une conception singulière de l’islam : le wahhabisme

• C’est un islam qui prétend revenir à la pureté des origines, au temps des pieux 
ancêtres (les salaf)

-> Le wahhabisme est donc un salafisme.

• Le cœur de la doctrine est l’affirmation extrême de l’unité et l’unicité de Dieu         
(le tawhid)

-> tout ce qui peut détourner l’homme du respect du tawhid doit être condamné.

-> le wahhabisme est une sorte de puritanisme, une secte musulmane.

Toute l’Arabie n’est pas wahhabite

Critiqué jadis par les autres musulmans, le wahhabisme cherche de nos jours à 
s’imposer à l’ensemble de l’islam sunnite, grâce à la puissance  de l’Arabie

Il devient la norme du monde sunnite

• Cf Christian Bernard : L’Arabie saoudite : vers la fin du wahhabisme?                                                                         
https://www.institut-jacquescartier.fr/2018/01/larabie-saoudite-vers-la-fin-du-wahhabisme-christian-bernard/



MBS et l’alliance Saoud - wahhabisme
Il souhaite combattre le zèle wahhabite            Revenir à un islam plus modéré

et combattre les extrémismes                       Maintient et renforcement de la monarchie

L’Arabie
n’est pas 

wahhabite 
mais 
saoudienne

MBS entretien au 

journal Guardian en 

date du 24 octobre 

2017 (forum 

économique 

international)



2- Est-ce la fin du pétro-salafisme ?
Redistribution des revenus contre obéissance

D’énormes revenus tirés du pétrole

• L’industrie pétrolière  représente :

- 45% du PIB du royaume,

- 90% des recettes d’exportations

- 75% des recettes publiques

• la crise Covid et l’annonce de la fin du 
tout pétrole:

-> les revenus vont diminuer ainsi que 
la redistribution (inégale) auprès de la 
population

Obéissance à la monarchie et aux 
règles du wahhabisme

• Depuis 1979, le clergé wahhabite est 
soutenu dans ses actions prosélytes

• L’Etat lui abandonne la guidance de la 
société

-> cette double obéissance sera de 
moins en moins tenable.

Avec la fin annoncée de l’économie rentière, il faut changer de système de gouvernance



3- Passer d’une société bédouine, à un Etat, à une nation

Ibn Saoud et la société 
bédouine du Nedj

- Les bédouins vivaient dans la 
crainte des rezzous et de la 
famine.

-> méfiance et replis sur soi

• Ibn Saoud a pacifié l’Arabie 
centrale et a  sédentarisé.
-> reconnaissance

-> une armée de bédouins wahhabisés et 
fanatiques : les Ikhwans [frères]

Aujourd’hui, Garde Nationale

Les 
Ikhwans
L’arme de la 
conquête
Années 20

Ibn Saoud s’est heurté à une société en partie 
bédouine rétive à la centralisation étatique, 
habituée aux allégeances changeantes.

L’Arabie saoudite n’est pas un Etat bédouin  
mais un Etat constitué contre les bédouins



Les raisons de la pérennité de l’Etat ne sont plus tenables

• Le pouvoir saoudo-wahhabite a substitué aux liens tribaux, l’allégeance à un clan 
citadin et non bédouin, les al-Saoud, et s’est construit contre l’anarchie bédouine.

• Les tribus n’ont jamais été porteuses d’un projet national, d’une identité rassembleuse.

-> le pouvoir a, dans un 1er temps, débédouinisé et détribalisé

-> depuis l’essor pétrolier, les ex bédouins vivent en ville

• Cette marginalisation des bédouins et des tribus a atomisé la société                      
(incapable de mobilisations collectives)

• Cette atomisation est le principal garant de la stabilité du pouvoir                                     
[la population saoudienne n’a pas conscience de former un peuple]

-> Cette société urbaine déculturée, passive, assistée consumériste à l’occidentale, ne 
convient plus avec les ambitions d’un nouveau pays



Vers une construction d’une identité nationale                                                   
moins dépendante de l’islam wahhabite.

• Depuis 2005, célébration de la fête nationale saoudienne (23 sept 1932, 
fondation du royaume)

• Gestes subtils de tolérance à l’égard d’autres traditions:

- Reconnaissance des cultures anté- islamiques (le site d’al Ula)

-> construction en cours d’un récit national arabe et non plus seulement 
musulman. [présence jadis de Juifs et de chrétiens sur le sol arabe]                                                      
-> des racines plus profondes pour l’identité nationale saoudienne.

- Acceptation de construction d’églises pour les catholiques ?

- Acceptation d’un service religieux égyptien orthodoxe

Être Saoudien plutôt qu’Arabe ou musulman

-> vers un nationalisme, toujours lié à la monarchie, mais de plus en plus 
sécularisé



II- Les ambitions du 
prince-héritier MBS

Ibn Saoud avait créé un Etat et une société assistée 
grâce à la rente pétrolière

MBS veut une nouvelle Arabie



1- Préparer la nouvelle économie de l’après pétrole
L’objectif est autant de passer d’une économie rentière à une économie de production 
que d’accoucher d’une nouvelle société

L’Arabie est un pays de famine          [A. Dumas, 1856 in Journal d’un voyage en Arabie]

* Effets pervers du pétro-salafisme : rente pétrolière et wahhabisme sont ensemble 
responsables  des fragilités économiques du pays.

- Le wahhabisme a écarté la société du travail, paralysé l’initiative , même l’administration

- Méfiance face aux innovations (bida occidentales)

- Une logique antimoderniste, anti-productive                                                                                     
(croire que le pétrole est une manne céleste dont il faut rendre grâce par un surcroit de piété!)

- L’austérité de la vie a entrainé d’énormes frais de voyages à l’étranger, des Saoudiens investissent à 
l’étranger.

- La production industrielle est bridée au profit du commerce. [le Messager était marchand]

-> le travail est assumé par des étrangers, les Saoudiens n’ont pas la culture du travail.                        
(fin de la fermeture des magasins aux heures de prières). La principale victime est le travail



- Dégâts causés par le wahhabisme au patrimoine (matériel et immatériel)                       
-> suspicion à l’égard de la culture

-> l’économie culturelle a été sacrifiée (spécialité émirienne Abu Dhabi) pas de visas 
touristiques avant 2019!

-> contraste entre la richesse apparente, et l’état de sous-développement de certains 
secteurs

-> la faible diversification de l’économie résulte de sa structure rentière mais aussi 
du conservatisme religieux

L’Arabie saoudite a de nombreuses potentialités économiques hors pétrole, non 
exploitées.



-> Comment inverser la tendance ?

1 faire prendre conscience de l’impasse et favoriser l’évolution des mentalités

-> réformer et centraliser la gouvernance pour combattre la gabegie, 
l’incompétence et la corruption [MBS 27 avril 2021]

- fin 2017, 200/500 arrestations Ritz-Carlton de Riyad : des otages à 88/106 milliards de dollars

2 - La lutte anti corruption de MBS est très populaire ( La population s’indignait, mais en 
absence d’impôts et anesthésiée par l’Etat Providence, elle était incapable de réagir seule !

-> MBS impose la soumission des princes, hommes d’affaires et clergé, au droit commun (droit positif et 
non droit coranique) -> Cela grignote l’influence du religieux dans la sphère publique.

3- Retrouver de la rationalité économique
-> faire venir des investisseurs étrangers

-> mettre les Saoudiens au travail

4- Lancement d’un ambitieux plan de développement : Vision 2030



NEOM

The Line

AMAALA

THE RED SEA 
PROJECT

Médine

Djeddah

Al-Ula

KING ABDULLAH 
ECONOMIC CITY

MER 
ROUGE

Sinaï

EGYPTE

SOUDAN
100 
Km

ARABIE SAOUDITE

P

G

Solaire

Hurghada

JORDANIE

2- Les ambitieux 
projets en Mer 
Rouge

De la ville portuaire de 
Djeddah au golfe d’Aqaba

Centrée sur les steppes 
intérieures, l’Arabie ouvre une 
nouvelle frontière en direction 
de la Mer Rouge

Un nouvel 
espace 
stratégique  
symbole de 
la future 
Arabie

Un projet global à la fois 
économique, social et 
géopolitique

Neo=nouveau
m pour moustaqbal

NEOM, un Etat de 10 000 

milles carrés (25 900 km2)

Station de ski 
TROJENA



Paysages désertiques de la région d’al Ula

patrimoine préislamique des Nabatéens antiques                                    
(tribu arabe sédentarisée, capitale Pétra 600 km au nord)

Photos de Yann Arthus-Bertrand



3- Libérer la société du carcan wahhabite et patriarcal
Quelle est la part du religieux et de la tradition dans les déséquilibres sociaux ?

• Lever le carcan des traditions patriarcales et du zèle  wahhabite

- juillet 21, abrogation de l’obligation de fermeture lors des prières, des extrémistes en prison

- Des libertés accordées aux femmes  

2017 droit de conduire, 

voyager seules à l’étranger

Février 2021, ouverture aux forces armées, accès au contrat de mariage

aux élections municipales, 

au Majlis al-Choura

- Le pays est en pleine transition démographique (indice de fécondité 2 contre 7 encore en 1980)

- Elles aspirent à travailler (19% en 2016 -> 33% en 2020 d’actifs). Représentent ½ des étudiants                                                           
Arrivée massive de femmes éduquées sur le marché du travail

-> vers une émancipation, MBS s’inspire des réformes initiées dans les années 2000 par le roi 
Abdallah



* Il cible la jeunesse pour en faire le socle de sa 
légitimité populaire .

- 40 % des Saoudiens ont moins de 25 ans!    
- 60 % ont moins de 30 ans
- La jeunesse souhaite la disparition du conformisme 

qui paralyse la société

- Les technologies numériques lui font partager 
nombre de valeurs communes et entretiennent 
des volontés d'émancipation.

->  Ces aspirations au changement se heurtent 
au conservatisme d'un autre âge.

-> adapter la religion à la modernité et non l’inverse, 
constitue le principe de base de la restructuration 

économique et sociale.                -> Les ambitions de MBS 
heurtent les milieux religieux

-> Ce n’est pas une lutte contre l’islam wahhabite mais 
contre son instrumentalisation par le pouvoir



Sortir la société de sa passivité: passer de 
la passivité à la culture entrepreneuriale

- Les étrangers (1/3 de la population) 
occupent 85% des emplois privés        
[faible productivité du travail]

- les Saoudiens ont le monopole des 
emplois publics (salaires supérieurs de 70 
%)

- Départs massifs de travailleurs 
étrangers avec la crise covid

- Mettre les nationaux au travail , 
hommes et femmes.

- Eviter le départ à l’étranger des plus 
entreprenants                                             
-> qu’ils s’investissent sur place.

Des 
supportrices 
saoudiennes 
d’Al-Ahli assistent au 
match de football 
opposant leur équipe 
à Al-Batin dans le 
cadre du 
championnat 
d’Arabie saoudite, au 
stade Roi-Abdallah 
de Djeddah,                          

le 12 janvier 2018



III- Réorientations de la 
politique extérieure

Abandon d’une politique étrangère prudente

Pour une conception plus autonome et interventionniste

Le mentor de MBS est Mohammed Ben Zayed Al-Nahyan, MBZ le prince héritier 

d’Abou Dhabi, principal Etat de la fédération des Emirats arabes unis (EAU)

Abou 
Dhabi 
2019



1- L’islam demeurera le premier vecteur d’influence de l’Arabie dans le monde [1444]

- Berceau de l’islam et de sa langue sacrée, prestige auprès des pays musulmans

- Le roi a le titre de serviteurs des deux saintes mosquées [Médine, La Mecque]

- C’est vers la Mecque que tout musulman se tourne pour les 5 prières quotidiennes

- Fierté d’organiser le pèlerinage (Hajj / umra). De plus en plus de pèlerins 1 M années 70, 3,5 M avant la
crise covid, depuis très peu (des nationaux) -> ressources financières

- MBS veut faire oublier les accusations de prosélytisme wahhabite, les soupçons occidentaux sur les
activités des institutions caritatives musulmanes qui financeraient le terrorisme.

- Face aux critiques étrangères, il a réduit en 2017 les activités des principaux organismes caritatifs
parapublics, et l’aide humanitaire internationale est désormais du ressort de l’Etat.

-> C’est l’aide financière internationale et non la religion, qui représente le principal outil de la
diplomatie saoudienne.

l’Arabie demeure le 3e pourvoyeur d’aide humanitaire au monde en % de son revenu intérieur (03,7% pib en
moyenne, soit 10 fois plus que la France)

-> Avec MBS, le prosélytisme wahhabite est en berne



L’Arabie saoudite n’a jamais été un Etat théocratique

La religion n’est pas le facteur clef qui détermine sa politique extérieure
- Appui à Saddam Hussein champion d’un arabisme laïque face à l’Iran
- Bonnes relations jadis avec le Shah d’Iran
- Dans l’actuelle guerre au Yémen, pas d’usage du wahhabisme contre la rébellion 

houthiste 
- le seul autre pays wahhabite est le Qatar (mésentente entre les deux pays)

- L’opposition à l’Iran résulte de deux volontés de puissances régionales        
(certes alimentée par les oppositions religieuses entre sunnites et chiites)

-> La politique extérieure de l’Arabie, comme celle de tout autre pays, est 
commandée par ses intérêts géopolitiques, par sa géographie.



2- Se réorienter suite au désengagement (relatif) américain au Proche-Orient

- Cette zone fut l’une des priorités américaines :                                              

guerre du Golfe 90-91, guerre globale contre le terrorisme à partir de 2001, 

invasion de l’Irak en 2003, lutte contre Daech à partir de 2014.

- Depuis l’élection d’Obama nov.2008, les USA manifestent leur intention de se 

retirer progressivement au profit d’une orientation vers l’Asie du Sud-est

-> retrait des troupes d’Irak en 2013, abstention en Syrie en 2013 : armes chimiques  

-> mais obligés en Syrie contre Daech en 2015

Doctrine Obama prix Nobel paix 2009 Leading from behind :                                     

le leadership en retrait

- Sous le slogan Amérique d’abord, Trump poursuit le désengagement

(certes 1er voyage en Arabie en mai 2017 mais c’était plus commercial, business que stratégique).



Rencontre Biden/MBS   
16 juillet 2022

*Position difficile de Biden

* L’OPEP et l’OPEP+ ont décidé une 
baisse de la production de pétrole     
(6 oct.)

* MBS Premier ministre par décret 
royal  (fin septembre)

* L’administration Biden accorde 
l’immunité à MBS (nov.22)

procès civil concernant le meurtre en 2018 
du journaliste saoudien Jamal Khashoggi



1- Epuisement après des guerres meurtrières sans grand résultats positifs pour

l’Amérique

- En 2011 lors des printemps arabes, ne veut pas supporter le poids de conflits locaux /

guerres civiles (sauf en Libye)

- -> Obama et Trump (avec modalités différentes) considèrent que le PO est source de

conflits qui usent les ressources US et les détournent d’autres priorités.

- Conviction qu’Israël, leur principal allié, peut se débrouiller seule, assez fort

2- Diminution de la dépendance énergétique depuis l’exploitation du pétrole de

schiste (bassin permien du Texas) à partir de 2005

En 2020 l’Arabie a produit 13 % du pétrole mondial, les USA 17% la Russie 13, le

Canada 5.5 l’Iran 5 ( au début des années 2000 l’Arabie (12) produisait le double des

USA)

➔ Il n’est plus autant nécessaire de sécuriser les routes d’approvisionnement du

P.O, le vieux pacte sécurité contre pétrole dans l’autre sens, à moins

d’importance.

Le vieux pacte de sécurité 
contre pétrole perd de son 
intérêt

Mythe du pacte du Quincy 
entre Roosevelt et Ibn Saoud 
fev. 1945

Les raisons du retrait américain

les États-Unis sont les premiers producteurs de pétrole au monde depuis 2014 et de gaz naturel depuis 2011



Pour compenser ce retrait américain , l’Arabie tourne son regard vers la Chine

2019, la Chine est le 1er client et le 1er fournisseur

- Échange de savoir-faire (nucléaire civil/ raffinerie)

- Débuts d’échanges culturels (le chinois à l’école)

- Respect des souverainetés réciproques (quel sens?)

- Actions pour la stabilité, lutte contre le terrorisme

- Sur le plan militaire, l’Arabie saoudite reste très proche des
Etats-Unis, mais achète du matériel militaire chinois, et a donné
son accord pour ouvrir la première usine chinoise de drones

- Mais le remplacement global des US au PO par la Chine est
une spéculation hasardeuse.

Les relations sino-saoudiennes sont établies depuis 1990. Les deux pays ont signé un partenariat stratégique global en 2016, 
lors de la visite de Xi Jinping en Arabie saoudite. Ils ont rapidement développé leurs relations économiques, mais aussi 
politiques et, dans une moindre mesure, militaires, ces dix dernières années.

Une convergence de la grande stratégie chinoise (NRS) avec la "Vision saoudienne 2030", semble être le début 

d'un "pivot saoudien-asiatique", un revirement historique important.

Rencontre MBS et Xi Jinping en 

Chine en 2019



L ’Arabie se tourne également vers Israël : un partenaire pour la sécurité ?

• L

• a base de l'initiative arabe de 2002

• Les deux pays ont le même 
adversaire :

• l’Iran et ses alliés dont le 
hezbollah

• iative de paix arabe appelle à la fin de l'occupation israélienne de tous les territoires occupés en 1967 et à la création d'un État
palestinien indépendant avec Jérusalem-Est comme capitale

• L'Arabie saoudite prête à normaliser ses relations l avec Israël sur la base de l'initiative arabe de 2002

Pays musulmans ayant normalisé leur relationL’ Arabie se dit prête à normaliser ses relations avec 
Israël sur les bases de l’accord arabe de 2002
Ce qui entrainerait une reconnaissance par les 57 pays 
de l'Organisation de la coopération islamique.

• Depuis 1979, l'Arabie saoudite et Israël ont l'Iran 

comme ennemi commun tout en partageant 

une alliance forte avec les États-Unis. 

-> De cette position commune, découle des relations 

cordiales entre les deux États et une coopération 

économique et miliaire, bien qu'ils n'aient aucune relation 

diplomatique officielle

• MBS reconnait l’Etat d’Israël et partage de nombreux 
points économiques et sécuritaires

Accords d’Abraham de 2020 avec EAU et Bahreïn [Trump]



3- Une nouvelle politique extérieure régionale plus interventionniste

• L’attitude interventionniste de MBS tranche avec les habitudes de 
modération extérieure dans les affaires régionales

L’Arabie se percevait comme le leader islamique et arabe porteur de 
consensus au P.O.

-> cette modération avait pour objectif la stabilité de la monarchie.

• Le retrait US est perçu comme un abandon des pays arabes au profit de 
l’Iran (chute de S. Hussein en 2003, accord sur le nucléaire de 2015)                                
-> peur d’une entente (fantasme?)

-> Arabie et EAU doivent compter sur leurs propres forces pour leur 
sécurité et le maintien du statu quo régional (depuis le printemps arabe de 2011)



Depuis 2011, l’Arabie est devenue le 1er importateur d’armes au monde 

C’est  près de 9% de son PNB- , [les EAU , qui ne sont pas wahhabites, s’arment également : les 2e 
régionaux]
-> importations des US, de GB, F, Russie, Chine.

La montée en puissance de l’armée date en fait de la révolution iranienne de 1979 (perçue comme une 
forte menace sur la stabilité régionale). Une partie de l’armement est assemblée sur place.

Depuis 2011 l’Arabie n’hésite plus à faire usage de ses armes pour contrer ce qui est 

perçu comme menaces:

- à Bahreïn : soutien au régime contre une insurrection chiite (mars 2011)
- au Yémen contre la rébellion des Houthis en mars 2015 (opération tempête décisive)
- Soutien financier et fournitures d’armes à des acteurs non étatiques en Syrie et en Libye

-> à chaque fois, Ryad a simplement informé les US sans demander l’ accord de l’allié américain.



Sentiment d’encerclement par l’Iran et ses alliés

C’est aussi une façon de fédérer le monde arabe et de poser sa centralité arabe et 
sunnite

Crainte 
d’une 
entente 
entre l’Iran 
et les US

Egypte

Soudan

Vers une 
revendication 
de l’arme 
atomique 
arabe ?

Oman



L’Arabie saoudite et les EAU perçoivent la République 
islamique d’Iran comme la plus importante menace

Les raison de l’animosité:

- Opposition historique entre Perses et Arabes

- Opposition entre chiites et sunnites

- Mais, depuis 1979, la révolution iranienne est perçue comme la 
menace majeure pour leurs régimes monarchiques héréditaires

-> Les chiites intérieurs (15%) sont perçus comme une 5e colonne

-> Sentiment d’encerclement par la puissance iranienne

-> Nécessité de contrer cette influence: intervention dans la guerre 
civile  au Yémen



L’Arabie qui partage 1800 km de frontières avec le Yémen, considère ce pays comme son arrière-cour

-> Elle ne peut admettre le succès de la révolte des Houthis appuyés par l’Iran                                  
(risque de création d’un second Hezbollah)

-> mars 2015, à la tête d’une coalition, l’Arabie lance l’offensive tempête décisive contre les Houthis 
soutenus par l’Iran (soutien non pas au nom du chiisme -Zaïdisme ici-, mais contre le rival saoudien)

C’est essentiellement une guerre menée par les airs -> impasse actuelle (militaire et diplomatique)
Aucun envahisseur n’est jamais venu à bout des montagnes du Yémen
-> Quels résultats ? Enlisement ? Succès ?image dégradée par les exactions ? Les EAU retirés en juin 19

Les Saoudiens qui ne constituent pas encore une nation, ont peu l’esprit de défense, peu enclins à se 
battre pour leur pays, encore plus vrai  pour le Yémen
- Il n’ y a pas de service militaire obligatoire contrairement aux EAU et Qatar

->  ce conflit peut avoir un rôle de début de mobilisation nationale, cette dernière est nécessaire 
pour réaliser la Vision 2030



Contenir l’influence de l’Iran passe par une présence dans la corne de l’Afrique

• Conseil des États arabes et 
africains bordant la mer 
Rouge et le Golfe d’Aden
janvier 2020

8 pays :
Arabie l’Égypte, la Jordanie, 

l’Érythrée, le Yémen, le Soudan, 
Djibouti et la Somalie
Absence de l’Ethiopie et du Somaliland
Bientôt Israël ?

• objectifs :
- protéger les voies 
navigables.                                    
- renforcer la coopération        
[ lutte contre la piraterie, la 
contrebande et les autres menaces sur 
les routes maritimes internationales].

une organisation ambitieuse en matière d’intégration et de 
coopération politique, sécuritaire et économique dans l’un 
des espaces maritimes les plus convoités au monde

Détroit de 
Bâb el 
Mandeb



Conclusions

MBS, le nouveau dirigeant de l’Arabie, souhaite:

1- Adapter son pays à l’après pétrole et à une société moderne

-> créer une nouvelle économie

-> faire naitre une nouvelle société, plus ouverte, moins patriarcale, plus tolérante.

Le moyen : Lever l’obstacle du carcan wahhabite et patriarcal                                                                      
-> vers un affaiblissement du wahhabisme ?

C’est un cap qui est donné (au-delà des aspects irréalistes)

2- Sauvegarder la monarchie héréditaire et absolue des Saoud

- est-il possible de faire naitre une nation, un esprit d’initiative, sans participation politique des 
sujets saoudiens ?

- Un despote éclairé peut-il réussir ? Pour l’heure, les actions sont assez chaotiques

Va-t-on  assister à une nouvelle page de l’histoire de l’Arabie, aussi vitale que celle 
écrite par le fondateur Ibn Saoud? 


